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Les Nouvelles Provinces 
(Du Bulletin de la Canadienne, Paris)

L’Angleterre en danger
Un sensatiounel discours de Lord Ro­

berts à la Chambre des Lords.
Le maréchal Roberts a causé la se­

maine dernière toute une sensation à la 
Chambre des Lords, lorsque délibéré­
ment, avec des arguments de soldat, il a 
démontré, dans un long discours, que 
l'armée anglaise n’est pas actuelle ment 
sur un pied qui lui permette de faire 
considérer la Grande- Bretagne comme 
une puissance militaire de premier ordre 
Lord Roberts n’a pas attaqué le gouver­
nement, il a plutôt flétri les sentiments 
du peuple anglais qui ne fait preuve 
d’aucun enthousiasme pour les chose* de 
l’armée à moins qu’un danger immédiat 
i.e soit a l’horizon.

Lord Roberts a conclu que deux mo­
yens s’imposent a la Grande Bretagne, 
si elle veut mettre son armée sur le pied 
de la défendre victorieusesment en cas 
de guerre : la conscription ou quelque 
systeme de milice, rendant obligatoire à 
tous un entrainement militaire quelcon-

lui, grâce au sang qu’il a versé ; 
que, s’il n’en est pas mieux récom- 

_ . , i pensé, ses députés devront se mon-Le 5 mai, la deuxième lecture du trer irréductibles, attitude qui bill a ete decidee par une majorité nerait singulièrement le fonction.
neraent régulier du régime parle-
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reau, 
ques, 
minée

de Si voix sur 199 votants et 2 
abstentions simultanées (1 ministé­
riel et t oppsant). Toute la dépu­
tation de Québec, sauf M. Walsh, 
représentant de Huntingdon, a voté 
en faveur du projet. Depuis lors, la 
discussion est suspendue par suite 
du fâcheux état de santé de M. 
Fitzpatrick, ministre de la justice, 
éloquent défenseur des droits des 
minorités.

Incorporée en 1864. mentaire. Puis, si cela ne suffi­
sait pas, il ferait entendre qu’à la 
raison sociale Québec, Ontario et 
Cie, les Américains verraient subs­
tituer avec plaisir le trust New 
York, Québec, etc...

Il y a là un grave danger sur le­
quel nous attirons spécialement 
l’attention des Canadiens-Anglais 
qui —c’est la grande majorité —ne 
sont pas avant tout des gallopho­
bes, et qui joignent au caractère 
serieux et réfléchi de leur race et à 
un sens très vif de la justice, l’a­
mour sincère du Canada. Le Ca­
nada ne pourra vivre en sécurité 
que par le bon accord, fait de leur 
“égalité loyalement reconnue et 
acceptée”,des Canadiens-anglais et 
des Canadiens-français.
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maison O. M. Melanson, Grand-rue —où on le 
trouvera la nuit.

Plusieurs députés canadiens-
DÉPARTEMENT de BANQUE D’É- français ont chaudement plaidé la 

cause de l’élément français. Cet
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rants sur 
montant.

taux cou-
élément peut être, comme nous l’a-les dépôts de $1.00 enue. vons expliqué, contraint de recou­
rir à des écoles privées, “il n’a rien 
à craindre pour son développe­
ment”; le traitement humiliant 

Gérant, qu’il aurait passagèrement à subir 
ne ferait que surexciter le sentiment

Les maladies des yeux et des oreilles seront Les affaires par la malle sont ex- 
traitées comme auparavant. ____________________ | pédiées avec soin et promptitude.9.
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national. Mais il est un autre as-EICHIBOUCTOU, - N. B. . JACQUES BONHOMME.
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T , , de signaler : une évolution se fait la Canadian Rubber CompanyL un des plus anciens et des plus sous nos yeux, dont les Canadiens of Montreal Limited"
, solides organes anglais du parti ne semblent guere s’apercevoir et | ____ L

dans la province de dont le terme menace d’être “l’ab- ! La Canadian Rubber Company of 
; Québec, la Gazette de Montréal, sorption du Canada par les Etats- Montreal Limited, a publié quelques jo- 

N.B. candamne en termes non équivo- Unis.” lis catalogues durant les quelques der
ques l’attitude déplorable de M. Borden Les hommes d Etat canadiens nières semaines. Le catalogue "C" 
et de la plupart de ses partisans parle- ont eu pour but dans ces dernières traite au long des diverses couvertures 
mentaires sur le bill des provinces d’AC années de faire régner la concorde de plancher en caoutchoue. Ce catalo 
berta et de la Saskatchewan. dans leur jeune pays et de ui on- gue est imprimé en plusieurs couleurs,

. ner une vive impulsion ahn de le ,.En tournant le dos aux principles des . , L • et toutes les illustrations sont en demi
McDonald, des Cartier, des Galt, sur rendre plus respect e à son puis ton. Comme catalogue départemental, 
1 . : : c sant voisin : de la cet dan prodi- : 5.
l’education, la Gazette considère que M. à liernioration illustrant une ligne très spéciale de mar-

cet encouragement prodigué sans chandiscs, cette publication est de beau 
te dont le parti ne se relèvera pas de si- re|âche à l’industrie. Or, si l’in- coup supérieure â tout ce qui a déja été
tôt. La Gazette a toujours été l’un des dustrie prospère, c’est surtout aux publié jusqu’ici par les compagnies de
plus puissants auxiliaires du parti, et ses Américains, à leurs capitaux, à caoutchouc au Canada ou aux Etats
courageuses opportunes dénonciations, leurs ingénieurs ; c’est l’industrie Unis.

N. B. à l’heure actuelle, auront peut-être l’effet américaine qui s’implante au Cana- Le catalogue “D” traite exclusivement

, que. La question, a dit le marechal, enConsultation à toute heure du jour et de la nuit

DrF. A. Richard
terminant est excessivement grave: c’est 
la question primo di le qi se pose 
maintenant à l’e prit de tout anglais 
soucieux de l’avenir de son pays : c’est 
la question de la vie ou de la mort de 
l’Angleterre.

Oui, c’est une questton de vie ou de 
mort pour l’empire. Mais l’avenir est 
entre les mains du peuple. Il faut que 
lorsque sonnera l’heuse l’Angleterre soit 
prête a défendre ses possessions d’Ex­
trême Orient. Il faut aussi qu’elle soit 
prête a se faire respecter dans tout con 
Ait qui pourrait surgir plus prés de nous. 
Or, défendre l’Angleterre, cela veut dire 
être piêt au premier avis a mettre une 
armée en campagne, qui soit capable de 
faire face aux armées continentales dont 
les effectifs sont considérables.

Les nations continentales sont en 
armes; il faut donc que l’Angleterre sui­
ve leur exemple.

Lord Roberts a conjuré le pays de 
s’éveiller de sa somnolence en face du 
danger qui de jour en jour devient plus 
menaçant.

Le discours de Lord Roberts a été 
prononcé à la suite de la motion du 
comte de Wemyss et du comte March, 
sur la defense nationale. Après le dis­
cours de Lord Roberts qui a produit 
une profonde impression, Lord Lands- 
downe a été obligé de prononcer un dis­
cours dans lequel il a hautement pris la 
défense du premier-ministre Balfour et 
rétabli les faits. Lord Landsdowne a 
déclaré que jamais M. Balfour a préten­
du ou dit que la défense de l’Angleterre 
ne repose que sur sa marine. En termi­
nant son discours, Lord Lansdowne a 
déclaré: M. Balfour a prétendu, et avec 
raison, que dan» l’état actuel des choses 
une invasion anglaise est impossible.

Cependant le gouvernement s’est va 
dans l'obligation de déclarer qu'il ne 

s’opposait pas * la motion du comte 
: Wemyss et du comte March, tous de 
I l’opposition, cependant.

(Gradué du Collège de Medecine de l’Université Conservateur 
McGill, Montréal)
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Ou collecte les comptes avec expédition et on 
exécute toute instruction avec ponctualité.

L’enquête qui a eu lieu dans les 
affaires de l’Assurance Equitable, 1 , :
de New-York, a révélé des opéra- nouvelles donnees par les journaux 

certains directeurs de Devant 4 peuple de gens que rien ne rattache 
révélations, le scandale de Phila- au Canada, de Polonais, de Tchè- 
delphie, les fraudes de l’Ouest, et d’Américainse Voilades Cana- 
maintes autres canailleries exposees diens... tant que les impôts seront 
au publie en ces derniers temps, le 4 15.
u M1 u . 1 F, - moins lourds au nord quau sud deHerald de Boston se demande si , c , -21 A , la frontière. Detail qui a passenous vivons dans un âge de des- : 1 1 E
honneur "La corruption est-elle deux ou trollans les Etats- Unis 
universelle, toutes les affaires sont- . - : 9, __ A1: T , 1 d’Amérique sont devenus officiel-elles pourries ? Tous les hommes l’Amérique", tout court, mentent-ils à leur parole ? Toutes Quand le fruit sera mür, une chi- 
les confiances sont-elles trahies ? = 11 1 : P* 1.1 . . .... , quenaude le fera choir. Et cela seLa criminalité du gouvernement fera sans secousse, il suffira d'a- 
municipal n est-elle la consequence , de chose la
du déclin général de la morale ? ter P
Notre grande politique est-elle D On voit à quel point sont peu 
aussi mauvaise que notre politique „L C.AsA:e1 : J 1 perspicaces ceux des Canadiensmineure? Les affaires du pays anglais qui, au lieu d’établir dans 

ne 9 Arsenault sont elles en aussi mauvais état que l’Ouest une solide barrière de Ca- 
McQuarric & Arsenault, politique? a nadiens français, voudraient les a. _. de la CaLAdian RubX ___ i Le Herald demande que ces cri- L de premiere classe de la Canadian Rub-

VOCATS, NOTAIRES PUBLICS, ETC, Iminels en haut lieu l respectables) voir exclure de ces régions. Et ‘ minels en haut lieu (respectables) quelle maladresse de les harceler
Summerside, - - - 1. P. B. soient punis et punis sévèrement si sans cesse ! Sans doute, Jean-Bap- 

Preter „,v les Américains veulent échapper tiste patient . mais il n’est pas
ARSENAULT à 1abîme qui les attend. sot. Quand il saura que dans caoutchouc du Canada, série dont nous

, 1 » --------=== --------l’Ouest, lui, dont les ancêtres ont venons de ne donner qu’une bien faibleGeorge L. Harris D. J. Doiron annonce qu’il a découvert je pays, est obligé de description,
AVOCAT NOTAIRE PUBLIC, ETC., besoin de plusieurs cent livres de renoncer à sa personnalité en pé- 

* ARANIRUE beurre et plusieurs cent douzaines nétrant dans l’école de l’Etat ou de
BUREAU : BATISSE SUMNER, GRAND NVE TN B d’œufs. se taxer à nouveau pour son ecole

- . à lui. il se dira sans doute que le
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ferme une foule d’informations concer- 
nant l’usage et le soin à appor er aux 
courroies en caoutchouc, et les illustra­
tions qui sont en grand nombre, sont 
toutes en demi ton. Le commerce re 
cherchera ce catalogue avec empresse 
ment comme étant un précieux livre de 
références. Le catalogue "D" est l’un 
des plus complets que nous avons encore 
vus et il est un témoignage frappant de 
l’esprit d’entreprise de la Canadian Rub 
ber Company.

J. H. McFadzen, 
AVOCAT, NOTAIRE PUBLIC, ETC.,

Bureau : Deuxième étage du Bloc-Comeau, 

SHEDIAC, N. B.
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Le catalogue “E” (60 pages avec 
magnifique couverture relevée en bosse) 
traite des principales lignes de tuyaux 
d’arrosage en caoutchouc et de tuyaux 
spéciaux. On y trouve beaucoup d’in­
formations sur le soin a apporter a ces

McInerney & Robidoux, 
AVOCATS, SOLLICITEURS, NOTAI­

RES PUBLICS, ETC.

RICHIBOUCTOU, N.B.

tuyaux, et un grand nombre de vignettes 
illustrent le texte.

Ce catalogue particulier est a la hau­
teur des autres catalogues commerciaux
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ber Company. La série complète des 
magnifiques catalogues récemment pu- 
biiés par la première compagnie deArgent a
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Les Drs français Robert Simon et 
Réné Quinton ont prouve, dit-on, par 

con-
est une, preuve palpable 

des progrès accomplis par l’industrie du des expériences récentes que la 
L AID- - somption (tuberculose) peut se guérir au

caoutchouc dans la E uissance. moyen dinjections épidermiques d’eau
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On peut se procurer n’importe lequel de mer mê<ée d’eau de source. Des 
• dix-huit patients actuellement sous leurs 
soins, les docteurs Simon et Quinton 
s’attendent â en guérir au moins quinze.

MONCTON, _____ _________ le de ces publications aux succursales de 
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